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PROPOS DE RENTRÉE

Il s’agit de la rentrée des classes, 
évidemment. Les propos qu’elle sus­
cite ne peuvent être gais et les écoliers 
et écolières qui chaque année les en­
tendent, toujours les mêmes, n'y trou­
vent aucune saveur, comme de bien 
entendu. Ce n’est pas nous qui les en 
blâmerons!

Aussi, pour varier le ton. et faire 
goûter à tous ces chers enfants des 
joies anticipées (ce qui est ou très 
habile ou très méchant), parlerons- 
nous des livres de prix qu'ils rece- 
vront à la fin de cette année, — dans 
quelques mois bien vite passés!

On ne travaille bien qu’en vue de 
récompenses ; qu’on les fasse donc 
flamboyer à leurs yeux dès à pré­
sent! Ce n’est pas pour rien que nous 
disons flamboyer, car rien ne brille 
plus vivement, ne jette plus d’éclat 
que ces pyramides de bouquins rou­
ges sang de boeuf à tranche dorée et 
jaspures sanguinolentes qui se dres­
sent un jour dans les bras des bons 
élèves pour s’écrouler le lendemain 
au fond des malles, dans le grenier 
empoussiéré. Que voulez-vous qu’ils

en fassent? Les lire?—ils sont trop 
ennuyeux. Les conserver ? — ce ne 
sont pas là des livres de bibliothèque.

C'est donc de la grande désolation 
des livres de classe qu’il s’agit. Déjà 
pourtant, dans certaines grandes ins­
titutions de filles et garçons, on donne 
comme récompenses de très beaux 
livres d'un format de bibliothèque et 
d'un caractère intéressant, achetés 
chez nos libraires. Mais il convient 
que le mouvement se généralise pour 
que le livre de prix apporte à tous les 
enfants le goût des beaux ouvrages de 
l'esprit, qu’il soit le noyau de la bi- 
bliothèque future,—non plus un em­
barras dans les greniers. Et pourtant 
tel est le sort de tous ces volumes im­
possibles! Au fond, peut-être bien 
qu’une raquette de tennis, une crosse, 
un bâton de golf, un ballon et une bi­
cyclette pour le prix d’excellence ré­
jouiraient davantage le coeur des éco­
liers. A l’époque des vacances, on a 
plus de goût pour le sport que pour les 
divertissements de l’esprit...

Jules JOLICOEUR,
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